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Dimanche 31 mai 2026, Fête de la Sainte Trinité 

Le mystère de la Sainte Trinité est une doctrine fondamentale de la foi dans le christianisme, 

compréhensible non pas avec nos têtes, mais avec nos cœurs. Il nous enseigne qu'il y a trois 

personnes distinctes dans un seul Dieu, partageant la même nature divine, égale et co-éternelle. 

Notre esprit ne peut pas saisir cette doctrine qui enseigne que 1+1+1 = 1 et non 3. Mais nous 

croyons en ce mystère parce que Jésus, qui est Dieu, l'a enseigné clairement, les évangélistes 

l'ont enregistré, les Pères de l'Église ont essayé de l'expliquer, et les conciles de Nicée et de 

Constantinople l'ont défini comme un dogme de la foi chrétienne.  

La fête de la Sainte Trinité nous plonge au cœur même du mystère de Dieu. Non pas un 

concept abstrait, mais un Dieu qui est relation, un Dieu qui est amour en mouvement, un Dieu 

qui est communion. Le Père, le Fils et l’Esprit Saint ne sont pas trois réalités séparées, mais 

trois manières pour Dieu d’être amour, trois manières pour Dieu de se donner. 

 

Toutes les prières dans l'Église commencent au nom de la Sainte Trinité et finissent par glorifier 

la Trinité. Tous les sacrements sont administrés (nous sommes baptisés, confirmés, oints, nos 

péchés sont pardonnés, le mariage est béni, et nos évêques, prêtres et diacres sont ordonnés) au 

nom de la Sainte Trinité. Lorsque les cloches de l'Église sonnent trois fois par jour, elles nous 

rappellent de rendre gloire à la Sainte Trinité pour l'Incarnation et la Rédemption de Jésus. Nous 

nous signons et le prêtre nous bénit, au nom de la Sainte Trinité. 

Croire en Dieu, d’autres religions le proposent ; mais croire en un Dieu unique, Père, Fils et 

Saint Esprit, c’est là le propre de la foi chrétienne. Les trois parties du Credo que nous 

confessons chaque dimanche ne sont-elles pas structurées autour des trois personnes divines ? 

Saint Irénée les appelait « les trois chapitres de notre sceau (baptismal) » (Cf. Démonstration 

100). 

Mais, en tant que mystère de Dieu, le mystère de la Sainte Trinité ne nous est connu que dans 

la mesure où il nous est révélé par Dieu lui-même. C’est ici qu’il faut nous plonger dans les 

Écritures et particulièrement les textes de ce dimanche.  

A travers la 1ère lecture, Israël vient encore de commettre le péché d’infidélité à travers 

l’idolâtrie du veau d’or. Moise intercède. YHWH lui demande de remonter à nouveau le Sinaï 

avec de nouvelles tables taillées en vue d’une nouvelle alliance. Contre toute attente, YHWH 

se révèle Dieu d’Amour. Il n’abandonne pas son peuple au pouvoir du péché et de la mort. Le 

vrai lieu de l’alliance avec Lui est son amour miséricordieux. En cette miséricorde Il nous 

génère et régénère. Il se fait présent et actif en toute situation où son Saint Nom est invoqué sur 

le peuple par ses ministres, signe du renouvellement de son Alliance. Nous découvrons alors 

que le Seigneur “grand et redoutable” est en même temps “tendre et miséricordieux, plein 

d’amour et de fidélité́. C’est un Dieu qui aime et son amour va jusqu’au pardon. Il se définit 

avant tout par sa patience, sa miséricorde et son amour infini.  

Dans l’Évangile, cet amour infini se dévoile dans le sacrifice particulier du Fils : « car Dieu a 

tellement aimé le monde qu’il lui a donné son Fils unique. Ainsi tout homme qui croit en lui ne 

périra pas mais il obtiendra le Vie Éternelle. » (Jn3,16) Dieu vient à la rencontre de l’humain 

avec la ferme volonté de nous sauver. Cet amour apparaît quand Jésus guérit, quand Jésus 

rencontre et accueille, quand Jésus pardonne…etc. 
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Ce sacrifice de la croix, dans une foi ferme, doit nous pousser à aimer de l’amour Trinitaire à 

savoir Dieu le Père est source et origine de l’amour vrai qu’il manifeste au Fils et que le Saint 

Esprit répand en nos cœurs. 

Dans la seconde lecture, saint Paul nous invite à être réceptif à l’amour Trinitaire qui transforme 

le Chrétien et cela change tout. Alors il nous faut nous aimé à l’image de la Sainte Trinité et 

dépassant nos clivages de toutes sortes.  

 Fêter la Sainte Trinité, c’est nous redire que notre foi n’est pas qu’une adhésion intellectuelle 

à la vérité de Dieu, Un et Trine. En effet, cette vérité n’a rien de conceptuel car elle est vérité 

sur l’infinie miséricorde du Père, vérité sur la vie filiale qui est notre héritage, vérité sur 

l’amour, qui est don de l’Esprit en plénitude. 

« Seigneur Dieu, toi qui est Père, Fils et Saint-Esprit, puissions-nous aujourd’hui reconnaître 

de quel amour tu nous a aimés, accueillir cet amour pour en vivre et le répandre autour de 

nous. » 

NB/ la fête des mères, des femmes 

_- qui n’ont pas d’enfants, qui ont perdu des enfants 

- Celles qui ont des enfants difficiles 

- Qui ont des maris difficiles, qui les battent, leur créer une véritable misère 

- Qui se battent seules pour élever leurs enfants et apporter une vie meilleure à leurs 

enfants 

- Etc. Bonne fête à vous 

 

Je termine par la salutation de Saint Paul : « Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ, l’amour de 

Dieu le Père et la communion du Saint-Esprit soient toujours avec vous tous ! » Amen. 

 


